RAPPORT C2
PRODUCTION D’ELECTRICITE
La note de procédé figurant au paragraphe 1 a montré que la consommation du terminal se monte à environ 20 MW (en phase II) et probablement 12 ou 13 MW en phase I (en supposant un même facteur de pointe en phase 1 qu’en phase I2).

Les postes HT du RTE de la région sont les postes de Verdon, et ceux plus éloignés ceux de Soulac et de St Vivien. Tous sont crédités d’une puissance de 25 MW en HTA (63 Kv). 

Le poste du Verdon n’offre, comme capacité résiduelle, déduction faite des consommations actuelles, qu’une capacité de 10 MW, donc insuffisante (voir Annexe 2.1).
De ce fait, il a été décidé que le terminal serait autonome du point de vue électricité (un branchement de quelques MW pouvant toutefois être utile pour la construction ou pour assurer un service minimum).

La solution de production autonome envisagée est bâtie à partir de moteurs alternatifs semi rapides Dual Fuel dont les avantages par rapport à une solution turbine à gaz sont les suivants :

· le rendement est supérieur et surtout varie moins avec la charge,

· ils ne nécessitent pas de gaz haute pression et s’accommodent d’une alimentation à partir du boil-off à la pression donnée par des compresseurs à un étage (4 bars) 
· de nombreux modèles existent.

Pratiquement, on envisage que la production des 20 MW serait assurée par 
3 groupes de 11 MW tournant ensemble (afin que le déclenchement d’un groupe où les démarrages de gros moteurs n’entraînent pas de perturbation sur le terminal), auquel s’ajouterait un groupe supplémentaire pour entretien.
La chaleur émise serait récupérée par une boucle d’eau chaude circulant dans les moteurs et réfrigérant d’huile et reprenant la chaleur des fumées. Ces fumées seront refroidies à 130° C environ pour éviter une nuisance possible sur les oiseaux de la zone ZICO proche. La chaleur ainsi récupérée, d’environ 20 MW, est  utilisée sur le terminal, assurant :
· un réchauffement de l’eau de mer,

· et, pour une plus faible part, le réchauffement du gaz lorsqu’en hiver l’eau de mer trop froide ne permet pas de porter le gaz en sortie des ORV aux 2° C nécessaires pour ne pas geler le sol le long de la canalisation.

La description et les calculs d’une telle centrale est précisée dans la note donnée Annexe 2.2
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